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| ntr oduction

La prospection d une partie du site du bois de Paolive a @td effectude pendant le mois de
f@vrier 2006, afin d'inventorier les espk.ces de lilwens qui sy rencontrent et de donner des
Jl@ments sur les groupements qu’ils y forment. Cetnventaire entre dans le cadre de | @tude
gdndrae du site conduite par | Association Paolie, qui vise une connaissance approfondie
de ces lieux des points de vue floristiques et faunistiques, ains qu’ la mise au point de
conditions de gestion assurant les meilleures conditions de conservation et mEme

d amdlioration de la diversitd biologique.

M @thodes d’ @tude pour | inventaire des

stations

1 Prospection deslieux

La campagne de prospection du site a @t@ conduite @ns | esprit d approcher une bonne
exhaustivitd des prdlt.vements et des relevds. L abs ddlicat et 1a morphologie accidentde de
certains sites ont cependant dirigd le mode de progection des lieux, tout en limitant la
prospection de certaines stations potentielles, | accks probl@matique. Les sites ont ains @td
prospectds en faisant | objet de relev@ds par statios, dbs qu apparaissaient des @I@ments
int@ressants de vdgditation lichdnique. La rdpaditides relevds a @td effectude de faon
refl@ter au maximum la diversitd des situations @togiques potentielles, dans la zone de
lapiaz typique du site, mais @galement dans des stdions de gorges rocheuses ou d enclaves
siliceuses susceptibles de pridsenter une flore |gtement diffdrente de celle des plateaux.

L ensemble des stations prospect@es est compild etpr@sentd dans le tableau n 1. Les
points de relevds font | objet d une cartographie dation par station, que | on retrouvera en
annexe.

Dans chague station visitde a @td notd le nom despces aisdment reconnaissables sur le
terrain et rdcoltd un Gchantillon suffisamment imptant de chaque groupement observd, dans
le but de v@rifier |la ddtermination des esptces nordentifiables sur place. Un d@pouillement
de ces prdlLvements a ensuite eu lieu au laboratoie, dans le but de confirmer les
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ddterminations douteuses (notamment pour les esptcs crustacdes et les petits lichens
foliacds) et de repdrer les esptces de petite taidl ou mal ddveloppdes, non visibles sur le
terrain.

2- D@ter mination des esptces

Pour les ddterminations, nous avons utilisd un st@omicroscope (grandissement de 6 50
fois), un microscope transmission Jquipd dun dipositif  contraste interf@rentiel
(grandissement de 60 1500 fois), ainsi que les ractifs chimiques usuels utilisds en
lich@nologie [K (solution aqueuse d hydroxyde de pdassium 20%), C (solution aqueuse
d hypochlorite de sodium : solution concentrde du @mmerce dilude 2 fois), N (solution
aqueuse d acide nitriqgue 50%), | (solution iodo i odur@e : lugol), P (paraph@nyltne diamine
: solution alcoolique fra chement prdparde)].

Les r@dsultats des ddterminations de |aboratoire etde terrain font | objet d une compilation
dansletableaun 2.

Pour celles-ci, nous avons suivi |a nomenclature des ouvrages suivants :

Flores: CLAUZADE et ROUX (1985) et ses suppl@ments(1987 et 1989), PURVIS et al.
(1993), WIRTH(1980 et 1995).

Travaux de phytosociologie : Klement (1955), Barkmann (1958), Kalb (1970), Clauzade
et Roux (1975), James et a. (1977), WIRTH (1980), ROUX (1981), GIRALT (1991),
BRICAUD (1996).

L @cologie des esptces a Bt indigude sommairemedains le tableau de relevds (lichens
saxicoles, terricoles, corticoles, foliicoles), le quel compile @galement la nature des
diffdrents phorophytes qui servent de support aux ept.ces Jpiphytes.
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R@sultats globaux

1 Approche quantitative (tableaux n 2)

Dans | ensemble des 32 stations prospectdes, des pdlt.vements ont Gtd rdalisds et les
esptces identifiables sur le terrain ont Gt not@ésrs de la visite. Certaines ddterminations de
terrain ont Gt@ amenddes lors des v@rifications deboratoire, et un certain nombre de taxons
suppl@mentaires inddterminables sur place ont pu @& identifids grce leur Gtude au
laboratoire, pour arriver un total de 355 espt_ces identifides.

2 Approche qualitative (tableaun 3)

53 esptces prdsentent un caractkre remarquable oug@rimonia  nos yeux (soit 15 % dela
floreidentifide), dont 35 sont d int@r&t local (pkces rares dans le sud-est de la France, ou en
limite d aire ou d' @cologie), 13 d'intdrEt rdgiolebptces rares |I'Achelle nationale) et 5
d int@rEt national (esptcestrisrares |I'@@chedaropdenne).

L abondance de ces esptces remarquables dans la zore d’' @tude est trks variable, certains
taxons remarquables peuvent (Etre abondants dans lets stations (Agonimia opuntiella,
Encephalographa elisae, Koerbera biformis), alors que d autres montrent des populations
bien adapt@es, mais limitdes quelques rares thalés (Agonimia allobata, Degelia atlantica,).
Enfin, certaines espt ces peuvent Etre qualifidesatcidentelles et sont peut-CEtre mal adapt@es
aux conditions des milieux prospectds {/errucaria carnea).

3- Sociologie (tableau n 4)

En fonction des donn@es phytosociologiques connuespour le sud-est de la France, 43
groupements rencontrds ont pu (Etre rattach@s  desssociations ou peuplements ddj ddcrits :

- 18 groupements saxicoles (15 calcicoles et 3 calcifuges)

- 23 groupements Ppiphytiques (21 corticoles, 2 folicoles)

- 2 groupements terricoles calcicoles

Sur le plan des exigences photiques, 17 de ces groupements sont hdliophiles, 9 sont
photophiles et 18 sont sciaphiles. Ceci montre que, dans la zone d @tude, tous les types de
milieux, ouverts ou fermds, prdsentent une vdgditati |lich@nique structur@e.
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Principaux groupementsrencontr @s

Un groupement d esptces apportant toujours plus d informations que la citation d espt.ces
isol@es, nous avons essayd de prdsenter la floredin@nique en fonction des grands types de
groupements connus :

I- Groupements saxicoles (sur roche), calcicoles ou calcifuges.

I1- Groupements terricoles (sur le sol) et muscicoles (sur mousses).

[11- Groupements @piphytiques (sur les vidgdtaux : cortbbes (sur @corce), lignicoles
(sur bois) et foliicoles (sur feuilles persistantes)).

L accent @@ mis sur | Deologie de chacun de cespeuplements, ains que sur leur
@ventuel r le d indicateurs biologiques. Cette @cobgie est directement lide aux prdf@rences
des diffdrentes espt_ces vis- -vis des diff@rents feteurs du milieu que sont :

- Lhumiditd e son mode dapport : groupements adohygrophiles,
substratohygrophiles .et de faon indirecte la dur@ e de ruissellement sur le substrat aprt.s
les pluies (groupements ombrophobes ou non).

- L'@clairement : groupements hdliophiles, photophes et sciaphiles (qui recherchent
I”’ombre).

- L’ apport de matit res azot@des : groupements nitrdpiles ou non.

Groupements de lichens saxicoles

Dans la plupart des stations Jtudides, les espt.cesaxicoles se rencontrent essentiellement
sur roche calcaire (calcaire tithonique). Dans | ensemble du site, la diversitd des conditions
@cologiques favorables | installation des groupements lich@nique est souvent trk.s grande::
dalles affleurantes, cailloux et blocs isol@s, pares de toutes dimensions et d expositions
varides.

Les groupements calcifuges sont beaucoup plus localisds, en raison du peu de substrats
rocheux non calcaires. Ils se rencontrent ici sur les galets siliceux du lit mgjeur du Chassezac
au lieudit Endieu (station n 13), ainsi que sur les affleurements et murets de grk.s au nord-
ouest de Toul (station n 13), et des clapiers grideux au quartier Montchamp (station n 23).
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|- Groupements calcicoles

A) Groupement hdliophiles et photophiles

1- Groupements non nitrophiles

Les peuplements saxicoles calcicoles non nitrophiles sont extr@Emement rdpandus dans le
bois de Paolive. Passant souvent inaper us un re gard peu attentif, du fait de leur teinte
gdndrale terne et de la petite taille des esptces g les composent, ils sont en fait trks
diversifids et un certain nombre fait | objet d une @tude sociologique ddtaill@de. Tous ces
peuplements ont en commun un ensemble d espt.ces au thalle gdn@ralement endolithique
(cest- -dire situd | int@rieur de la roche, les fructifications se localisant  la surface de
celle-ci ou dans de petits trous per ant le thalle) : Verrucaria baldensis, V. calciceda,
Clauzadea immersa, C. monticola, Catillaria lenticularis, Protoblastenia calva, Aspicilia

coronata...

a- Groupements des parois plus ou moins verticales

Assez rapidement dessdch@s aprt.s les pluies, les gupements des parois calcaires se
prdsentent g@ndralement sous la forme d une mosa aeide lichens crustacds endolithiques
comme Verrucaria parmigerella, V. calciseda parmigera, Caloplaca ochracea, associ@s

des espt_ces crustacdes ou squamul euses commeSol enopsora cesatii.

a-1 Groupements soumis desruissellementsdefaib le dur@e

Verrucarietum cazzae
Cette association caractdrise des stations rupestrs assez chaudes de | @tage
m@somdditerranden, et est en limite nord dans la gi®n Gtudide. Elle colonise les bases de
parois calcaires compactes, peu ou moddr@ment ensailldes mais s@chant rapidement aprt.s
les pluies. Elle se reconnat ais@dment sur le terran  la teinte rosde de son espt.ce dominante :
Verrucaria cazzae, associde des lichens au thale verdtre ou gristre : Rinodinela

dubyanoides et Verrucaria parmigerella.

a-2 Groupements soumis desruissellements prolong @s

Toninietum candidae gypsaceosum

Le Toninietum candidae est i@ des roches calcaires dures, ans qu |a prdsence

d Dcoulements d assez longue dur@e. Elle est caragdrisde par diverses esptces squamuleuses
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(Psora lurida, Sqguamarina gypsacea, Toninia candida), et prdsente un contingent important
de lichens g@Qlatineux Collema cristatum, C. tenax, Leptogium plicatile, Synalissa
symphorea...) qui indiquent des ruissellements temporaires importants.

Cette association est trks frdquente dans | es prinipal es stations rupestres prospectdes.

Association Peccania coralloides et Thyrea pulvinata

TrL s frdquente dans la zone d @tude, cette associabn sinstalle sur des parois et surfaces
qui subissent des @coulements tri.s prolongds aprtlss pluies (principal caractkre distinctif de
| association prdcddente), og elle forme des zonesplus sombres qui correspondent aux
surfaces d @coulements. Physionomiquement, elle sidentifie facilement sur le terrain  la
grande abondance des lichens «cyanophiles», de teinte noirtre et gdlatineux | Gtat
humide : Psorotichia diffracta, P. schaereri, Thyrea nigritella, T. pulvinata, T. plectospora,
Anema decipiens, A. nummularium, Synalissa symphorea, Placynthium subradiatum... Nous
| avons rencontrd sous diverses formes dans toutesl es stations rupestres montrant des parois

de calcaire bien dclairdes

b- Groupements des surfaces peu inclindes

Verrucarietum mar mor eae

Cette association se reconnat instantan@ment sur b terrain aux thalles roses vifs de
Verrucaria marmorea, associds diverses esptces crustacdes de teintegrise verdtre
(Lecanora agardhiana thalle bleu-vert, Verrucaria pinguicula, Caloplaca agardhiana, C.
alociza, Aspicilia coronata, Saurothele immersa). Elle colonise essentiellement des surfaces
de calcaires compacts, proches de | horizontale et rapidement dessidch@des aprt.s les pluies.

Cest une association typique de |@tage supramddierranden, et de | Gtage

m@som@diterran@en supdrieur.

Aspicilietum calcareae

Groupement typique des dales et surfaces calcaires horizontales ou peu inclindes,
| Aspicilietum calcareae se reconnat sur le terrain sa mosaque de thal es crustacds de
teinte varids, parmi lesquels dominent Aspicilia calcarea, A. radiosa, A. contorta
hoffmanniana, Diplotomma epipolium, Caloplaca erythrocarpa, Verrucaria glaucina... C est
un groupement moddr@ment hygrophile et au caractkrenitrophile peu marqud. Ce
peuplement hdliophile est trt.s commun dans la zonel Gtude et a Gt@ not@ dans la plupart des
stations cal caires JtudiJes.
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Aspicilietum contortae

cologiquement proche de | Aspicilietum calcareae, cette association sen distingue par
sa localisation aux pierres calcaires @parses sur ks sols colonisds par des garrigues ou des
peuplements herbac@s Brachypodietum ramosi). Elle s en diff@drencie @galement sur le plan
floristique par la dominance de Verrucaria nigrescens, V. calciseda et d Aspicilia contorta
hoffmanniana jointe la prdsence d Aspicilia contorta, Rinodina bischoffii, Caloplaca
lactea, Clauzadea metzleri, Sarcogyne regularis.

C est un groupement assez commun dans la zone d GJtude, dans tous les milieux ouverts

sur calcaire.

Placynthietum nigri

Cette association frdquente dans les stations rupesres prospectdes est une variante
hygrophile de | Aspicilietum calcareae qui colonise les surfaces d @coulements prolongds,
sur des rochers et des dalles calcaires proches de | horizontale. Elle est caract@risde par la
dominance desptces crustacdes au thalle sombre : Placynthium nigrum et Verrucaria
nigrescens, assocides des lichens foliacds gdlatineux du gee Collema (C. tenax, C.

flaccidum, C. crispum...).

2- Groupements nitrophiles

Caloplacetum gyalolechioidis

Cette association surtout frdquente dans | @tage spram@diterranden est caract@ristique des
parois verticales ou en |@ger surplomb, non ensolelldes, et non directement mouill@es lorsles
pluies. Elle ne supporte que de |dgers Bcoulementsprt s les pluies, et est h@minitrophile. Sa
physionomie est marqude par un m@lange d esptces trstacdes nitrophiles de teinte orangde
(Caloplaca biatorina ssp. gyalolechioides) ou blanch tres ( Lecanora crenulata, L. reuteri, L.
pruinosa, Lecania tavaresiana).

C est un groupement rencontr@ dans le site de BaumeEscure (station n 32) et qui doit se

rencontrer etl danslesfalaisesdelaval@e du Chassezac.

Placocar petum schaereri
Cette intdressante association remplace |Aspicilietum calcareae sur les sommets de
dalles et rebords de falaises soumises des d@fdctions frdquentes d oiseaux
(ornithocoprophilie). Elle se reconnat facilement des autres groupements calcicoles par la
pridsence des thales gris trk.s Ppais d®lacocarpus schaereri. Elle caractdrise des stations

rupestres des @tages supram@diterran@en et montagnd et est ici en limite infdrieure. Nous ne
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| avons rencontrde qu en deux points du secteur du Graveyron et il serait int@dressant de la

rechercher ailleurs.
B) Groupements sciaphiles

1- Groupements non ombrophobes

Comme les peuplements non nitrophiles des parois @tairdes, les groupements calcicoles
sciaphiles sont des communaut@s souvent discrt tes epassant facilement inaper ues, souvent
domin@es par des lichens crustacds de teinte terneomme Acrocordia conoidea, Verrucaria
cyanea, V. nigrescens controversa, V. baldensis , Porina linearis, Opegrapha calcarea...
Outre les peuplements form@s de ces esptces banaleset mal individualisds sur le plan
sociologique, ont Jt@P distingudes plusieurs groupeents caractkre d association, bien
individualisds tant sur un plan floristique qu @cabgique. Le caractkre nitrophile de ces

groupements est g@ndralement trk.s peu marqud.

Solenopsor etum olbiensis

Cette association assez discrkte se reconnat sur le terrain aux thalles verdtres
@pilithiques deSolenopsora olivacea ssp. olbiensis, frdquemment associ@e Lecania cuprea
et divers pyr@nolichens de petite taille et au thelle brun tre: Porina provincialis, P. linearis
et P. byssophila. Elle occupe, | @tage mdsomdditerranden, des calitions du milieu
franchement sombres et humides. C est en effet un groupement trk.s sciaphile et nettement
adrohygrophile qui est en gdndral cantonn@ aux basede parois calcaires dans les fonds de
vallons encaissds et boisds, ains que dans les feres de lapiaz et les entrdes d avens. |l est
tre.s frdquent dans la zone d @tude, notamment danses secteurs de lapi@s profonds et boisds

og il abonde frdgquemment.

Caloplacetum cirrochroae
Le Caloplacetum cirrochroae est la seule association calcicole sciaphile connue comme
@tant assez nitrophile. Elle se distingue de la préddente surtout par | abondance de lichens
crustacds nitrophiles Caloplaca cirrochroa et Leproplaca xantholyta), causde par un apport
de matitres azotdes.
C est un groupement assez frdquent dans lazone d @ude, |a base des falaises et dansles

secteurs lapiazds.
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Encephalographetum elisae

Cette trks int@dressante association succkde auSolenopsoretum olbiensis dans des
conditions de milieu encore plus obscures et humides : fonds de canyons calcaires et entrdes
de cavit@s karstiques. Elle se caract@rise par la dminante d esptces endolithiques thalle
gristre : Encephalographa elisae, Acrocordia triseptata et Strigula calcarea. Cest un
groupement thermophile 1@ | Btage mPdsom@diterréden, qui ne ddpasse gukre la limite
supDrieure de la ch(Enaie verte et est donc ici erimite climatique. Comme dans la plupart de
la basse Ardkche calcaire, il est tris frdquent daples secteurs de lapi@s boisds, au fond des
profondes fentes rocheuses et dans les entrdes d awens. Ce type de milieu ne montre
cependant ici qu une forme appauvrie de | associati on, sans Acrocordia triseptata. Cette
esptce thermophile na @t@ notde que dans deux sians rupestres dominant la vall@e du
Chassezac, la grotte de la Padelle et la grotte du Renard (stationsn 14 et 30).

2- Groupements ombrophobes
Dirinetum massiliensis
Cette association strictement ombrophobe se rencontre frdquemment dans la zone
d Btude, la base de parois en surplomb og elle mat@riaise les zones og nont lieu ni

ruissellement, ni percolation d eau. Elle se reconnat asdment |a dominance des thalles

blanch tres @pais deDirina massiliensis sorediata et de Lecanographa grummul osa.

Peuplement Leprarialobificanset L. nivalis
Ces peuplements se reptrent facilement | aspect farineux et fragile des esptces qui les
composent, appartenant pour la plupart au genre Lepraria (en g@n@ral. cf. lobificans, L.
nivalis et Botryolepraria lesdainii). Ces espt.ces supportent quelques percolations d ea et
des @coulements temporaires, mais ndcessitent une tmiditd atmosph@rique assez Jlevde.
Elles se rencontrent dans la plupart des stations calcaires, en gdn@dral sur roche atdrde, dans

des milieux sombres et humides et y colonisent parfois laterre des fissures rocheuses.

Peuplement Caloplaca xantholyta
Prdsent dans la plupart des stations rupestres ombegdes, ce peuplement tendance
monospdcifique remplace le prdcddent dans des milig plus secs et a@drds. Il se reconnat
facilement sur le terrain aux thalles orangds farireux de Leproplaca xantholyta, et, dans les
endroits les plus froids et humides, L. chrysodeta. |a grotte de la Padelle (station n 14),

ces peuplements abritent un lichen parasite trt.s rae, Buellia scheidegerriana.
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|1- Groupements calcifuges

Les groupements saxicoles calcifuges sont pauvres en espt.ces et peu frdquents dans la

zone d Jtude.
A) Groupements des surfaces horizontales et des t(Es de rocher

1- Groupements pionniers: Porpidietum crustulatae
Les cailloux grdseux rdpandus la surface du sol snt d abord colonis@ds par des lichens
crustacds de teinte grise plus ou moins fonce :Porpidia macrocarpa, P. cinereoatra,

Trapelia coarctata, Lecidella carpathica.

2- Groupements secondaires

a) Groupements dominante d esptces crustacdes

Aspicilietum cinereae

Cette association qui est un peu le pendant calcifuge de | Aspicilietum calcareae est
essentiellement reprdsent@e par des espt.ces thals crustacds de teinte gristres : Aspicilia
intermutans, A. contorta "hoffmannii” (forme calcifuge), Lecidea fuscoatra, L. fuscoatra f.
grisella, Pertusaria leucosora, Rhizocarpon distinctum..., auxquels se m@langent les thalles
jaune vif de Rhizocarpon geographicum. Ce type de peuplement semble floristiquement
assez proche du Caloplaco - Aspicilietum intermutantis M@nard 1997, rdcemment ddcrit
(MENARD, 1997) dans des stations plus m@diterran@denes proches du littoral .

Peuplements nitrophiles

Dans les mEmes stations, sur les t(Etes rocheuses ogtationnent les oiseaux, les espt.ces
prdcddentes sont en partie remplacdes par des licis plus ou moins ornithocoprophiles

comme Caloplaca festiva, Candelariella vitellina, Lecanora muralis...

b) Groupements dominante d esptces foliacdes

Parmelietum consper sae

Par vieillissement, les peuplements prdc@dents peuent Etre remplacds par des
peuplements domin@s par des lichens foliacds du gere Parmelia : P. conspersa , P.

caperata, P. pulla, P. loxodes, P. sulcata, P. tinctina .
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Groupementsterricoles

|- Groupements basiphiles et neutrophiles

A) Groupements pionniers
Deux types de peuplements se rencontrent sur sol min@ral nu ou peu Gpais:

Toninio-Psoretum decipientis

Trk.s rdpandue aux Btages mdso- et supram@@diterranideette association assez hdliophile
affectionne les sols argilo-calcaires peu filtrants. Elle se caract@rise par | abondance des
lichens squamuleux ou placodiomorphes : Sguamarina cartilaginea, Toninia sedifolia,
Fulgensia fulgens, Psora decipiens, Catapyrenium cinereum, C. squamulosum, Placidiopsis
custnannii... associds des lichens g@latineux noir tres : Collema cristatum, C. tenax, et
des espt_ces crustacdes Dipl oschistes muscorum.

Ce groupement se rencontre et | de faon fragme ntaire dans la plupart des milieux de

garrigue ou de pelouse prospectds,

Communautds terricoles des fentes de rochers cal@ires
Les fentes de rochers calcaires ombragds, lorsqu eles contiennent de la terre, sont
colonisdes par des communautds distinctes des grougments calcicoles ou terricoles
ordinaires. Dans la zone d @tude se rencontrent airsi trt.s frdquemment les thalles foliac@s de
Collema auriculatum, Leptogium lichenoides et L. palmatum, ains que plus rarement

Solorina saccata,

B) Groupements secondaires

Cladonietum convolutae
Remplaant le Toninio-Psoretum par maturation, sur sol min@dral ou humift.re plus @ais,
cette association voit le remplacement des lichens squamuleux par des espt_ces fruticuleuses
ou sguamuleuses-stratifides du genreCladonia : C. rangiformis, C. furcata, C. pyxidata, C.
convoluta... parfois assocides aux grands thalles foliacds € Peltigera rufescens. Cette
association de morphologie trk.s variable est extr(Emment commune dans tous les milieux

ouverts sur sol calcaire.
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Groupements muscicoles et humicoles

Si certains lichens rencontrds dans les peuplementsterricoles ont tendance envahir les
mousses, ils demeurent cependant essentiellement terricoles, | opposd des lichens
muscicoles, qui sont eux strictement lids aux bryogytes mortes ou vivantes qu ils parasitent
frdquemment. Relativement marginaux, ces peuplemens muscicoles sont d une ddtection
difficile et n ont guktrefait | objet d Gtudes.

Peuplements desrochers calcaires

Sur rochers calcaires moussus se rencontrent trks frdguemment dans la plupart des
stations ombrag@es les squamules dAgonimia octospora, ainsi que les thalles crustacds

blanch tres de Mycobilimbia sabuletorum.

Peuplements des sols calcaires

Sur sol calcaire, les peuplements de bryophytes terricoles sont frdguemment parasitds par
les thalles gristres de Diploschistes muscorum, alors que les mousses d@pdrissantes sont
parfois envahies par Agonimia opuntiella et par Bacidia bagliettoana.

Groupements de lichens @piphytes

|- Groupements corticoles

A) Groupements h@dliophiles et photophiles

1- Peuplements pionniers dominante delichens cru stacds

En milieu relativement sec, les @corces nues sont but dabord colonisdes par des
peuplements pionniers, dans lesquels dominent des champignons non lich@nisds, des algues
et des lichens crustacds.

- Le Lecanoretum horizae est une association thermophile et assez nettement h@liophile,
gdndralement localisde aux branchettes et aux jeusetroncs d essences feuillues. Elle est
caract@drisde par un ensemble de lichens crustacdsalteinte gristre jauntre : Lecanora
horiza, L. chlarotera, L. argentata, Lecidella elaeochroma, L. euphorea, Amandinea
punctata, Caloplaca ferruginea, C. cerina, Candelariella xanthostigma, Catillaria
nigroclavata. Cette association succk.de des groupements pionniers, riches en champignons
non lich@nisds Nlonodictys putredinis, Sporidesmium sp.) et par des lichens farineux
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verd tres comme Scoliciosporum gallurae. Elle a @t@ notde sous une forme souvent
fragmentaire dans I’ensemble des sites prospectds,et est typique sur branchettes dans la
canopQe des diffdrents milieux forestiers.

- I'Hyperphyscietum adgluttinatae succkde I'’association prdcddente lors du
viellissement du phorophyte et de | dt@ration crassante de | @corce. Outre certaines esptces
crustacddes rdmanentes du_ecanoretum horizae (Lecanora horiza et Caloplaca ferruginea),
elle se caract@rise par | abondance d une esptce fdiacde de petite taille : Hyperphyscia
adgluttinata. Cette association au caractkre thermophile et h@nmitrophile assez marqud est
assez frdquente dans les diffdrents milieux dclais@entrdes et flancs de vallons, canopde des
milieux forestiers, souvent en bordure de massif).

2- Peuplements secondaires dominante delichensf oliacds

Lors de | @volution naturelle du couvert vdgdita tele | alt@ration progressive des @corces,
les peuplements de lichens crustacds, de petite talle, se trouvent progressivement envahis de
lichens foliac@s de plus grande dimension, lids we @l@vation de | humiditd atmosph@rique
et substratique. Ce sch@dma se trouve toutefois simpifid dans le cas de stations trk.s humides
ou sujettes des formations frdquentes de brouillads, dans lesquelles les peuplements
foliac@s peuvent directement coloniser un substratvierge.

Groupements nitrophiles ou h@minitrophiles

- Le Physcietum ascendentis est une association trb.s commune qui se caractdris par la
dominance de lichens foliacds de petite taille et e teinte gristre : Physcia ascendens, P.
tenella, P. semipinnata et plus rarement Teloschistes chrysophtalmus. A@rohygrophile et
extrEmement sensible la pollution, ce groupementtrouve son optimum dans des milieux
humides fortes variations thermiques et sujets  des brouillards frdquents. La prdsence de
Teloschistes chrysophtalmus est  signaler, mEme si nous ne I’ avons pas consi@rde comme
"espt.ce patrimoniale”. Elle est en effet frdquentedans une grande partie de la rdgion
m@diterrandenne fran aise, et sy rencontre parfoisen grande abondance. Il s agit cependant
d'un lichen trk.s sensible 1a pollution, et considdr@d comme en voie de disparition dans une
grande partie de I’ Europe.

- Sur le tronc de divers feuillus, cette association s enrichit d' esptces foliaces de taille
moyenne, assez adh@rentes au substrat : Physcia aipolia Phaeophyscia orbicularis, P.
hirsuta, Physconia distorta, P. perisidiosa, Xanthoria parietina..., souvent assocides divers
lichens crustac@s de teinte jaun tre comme Candelaria xanthostigma. Ce type de groupement

caractt.re h@minitrophile marqud est surtout frdeamt dans les zones boisdes situdes en
bordure de massif, et donc peu de distance des activitds humaines qui gdntrent un apport
en azote.
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Groupements non nitrophiles

- Dansles milieux forestiers peu soumis un appor t de nitrates, le Parmelietum caperatae
remplace les groupements pridcddents. Cette associdbn est extrEmement commune dans la
zone d Gtude et est dominde par des esptces foliaeg) appartenant pour la plupart au genre
Parmelia : Parmelia caperata, P. sorediens, Parmelia borreri, P. sulcata, P. tiliacea et P.
perlata, parfois associds aux thalles fruticuleux deRamalina farinacea. Les milieux les plus
secs voient @galement souvent | abondance de petitsParmelia bruns : P. subaurifera et P.
glabratula. Dans les boisements denses et gds, ces groupemerts sont localisds |a canopde
des arbres (et alors parfois difficiles d accts), & disparaissent totalement en sous-Jtage, og
ils sont remplac@s par des groupements sciaphiles.En p@riode hivernale, cette association
donne leur teinte jaun tre particulitre aux chCEnaie pubescentes de Pa olive, og | exub@rance
de Parmelia caperata se rept.re de trk.s loin. En certains endroit secs,cette association est
infiltrde d@dl@ments duParmelietum acetabulae (Parmelia acetabuli, P. glabra, P.
pastillifera..), groupement ayant son optimum en ombroclimat subhumide.

- lafaveur d'@coulements prolongds sur le tronc,les principales associations corticoles
sont progressivement envahies par des peuplements foliacds hygrophiles imm@diatement
reconnaissables leur teinte noir tre. Ces peuplem ents sont composds d’ esptces foliacdes
g9latineuses, plus hygrophiles que les principauxParmelia et Physcia, et qui appartiennent
pour la plupart aux genres Collema et Leptogium : Collema subflaccidum, C. subnigrescens,
C. furfuraceum, Leptogium lichenoides, L. cyanescens, Staurolemma omphalarioides.
Pr@sents de faon ponctuelle dans la plupart des stations visitdes, ces peuplements abritent
des esptces rares et remarquables dans certaines des stations visitdes : Catapyrenium
psoromoides, Collema italicum, Koerbera biformis, Leptogium brebissonii et L.
microphylloides, qui sont des t@moins de longue continuitd biologjue propre aux chEnaies
m@diterrandennes.

- Le Lobarietum pulmonariae

Cette association de grands lichens foliac@s est savent identifide des milieux forestiers
trts humides et g@s. Connue dans plusieurs statiors de | @tage montagnard du sud-est de la
France avec ses esptces les plus caractdristiques Lobaria amplissima, L. pulmonaria),
elle ne montre ici que des stades initiaux de son ddveloppement, avec la prdsence locale de
Lobaria scrobiculata, Nephroma laevigatum, et de N. parile. Hormis ces esptces, elle abrite
dans| une des stations de Serre Haute (station n  27) un lichen tr.srare : Degelia atlantica.

- Le Pseudevernietum furfuraceae

Cette association est surtout bien reprdsentde sul @corce d essences rdsineuses, au dessus
de | Gtage supramdditerranden. Elle prdsente doncads la rdgion de Paolive un caracttre
appauvri et diffdrent de ce qui sobserve plus en dtitude. Sur ch@Ene pubescent, elle se

caractdrise par un mdlange de lichens foliacds desinte gristre : Hypogymnia physodes, H.
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tubulosa, Parmelia. sulcata, et d espt.ces fruticuleuses : Pseudevernia furfuracea, Evernia
prunastri, Usnea lapponina. Elle est extrEmement frdquente dans la zone d Jtedog elle se
localise en g@n@ral aux houppiers et est alors domm@de par Evernia prunastri, Hypogymnia
physodes et Parmelia sulcata. Elle caractdrise souvent les zones de ddpressionsu de fonds

de vallons dans des secteurs  formation frdquentede brouillards.

Groupements des @cor ces acides

Les peuplements lichens foliac@s des @corces aci@s d essences rdsineuses trouvent leur
optimum aux @tages montagnards et subapins et sontgdndralement mal caractdrisds plus
basse altitude, 0@ se rencontrent surtout des formes appauvries des peuplements rencontr@s
sur essences feuillues. Auss nous navons notd que quelques groupements qui semblent

prdfdrentiels des @corces de rdsineux dans la zoddtude.

- Le Parmeliopsidetum ambiguae est une association typiguement montagnarde,

adrohygrophile et non h@liophile, locaisde | extEme base des troncs de rdsineux et
caractdrisde par de petits lichens foliacdd mshaugia aleurites et Parmeliopsis hyperopta.

- L Hypocenomycetum scalaris est un groupement souvent monospdcifique qui occue

| extrEme base des troncs deCastanea sativa et de Pinus pinaster dans certaines stations de
Serre haute et aux environs de Toul (stations n 13 et 27). Il y est caract@risd par les thalles

squamuleux d Hypocenomyce scalaris.

- Le Cladonietum coniocreae colonise les vieilles souches et |a base des troncs moussus et

est caract@risd par des lichens squamuleux-stratifds du genreCladonia : C. coniocrea, C.
pyxidata, C. chlorophaea, frdquemment associds diverses espt.ces dePeltigera (P.
praetextata, P.polydactyla). Elle se rencontre d une faon fragmentaire dans la plupart des
stations boisdes.

B) Groupements sciaphiles
1- Groupements non ombrophobes

a) Peuplements des @corces lisses ou non altdrJes

Physionomiquement trt.s diffdrents de la plupart desgroupements h@liophiles ou
photophiles, les groupements sciaphiles sur @corceslisses sont en gdndral plus discrets et
surtout reprdsentds par des esptces crustacdes deepite taille (Opegraphetea vulgatae) :
Arthonia radiata, Bacidina phacodes, Bacidia arceutina, Opegrapha vulgata, O. varia,
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Porina aenea... associ@ds diff@drentes bryophytes duFrullanion dilatatae (Frullania dilatata,
Radula complanata, Orthotrichum affine...). Ces peuplements se rencontre et | d'une
faon fragmentaire dans la plupart des sites forest iers @tudids.

Aux abords de la grotte de la Padelle e¢  Endieu, I’humiditd atmosph@drique est
ponctuellement suffisamment @lev@e pour permettre installation d’ esptces plus hygrophiles:
Graphis scripta et Opegrapha atra, qui se rattachent au Graphidion scriptae, (Graphidetum
scriptae) alliance des rdgions temp@r@es humides.

b) Peuplements des @cor ces alt@rJes

Sur @corce dt@rde (notamment d&uercus ilex et Q. pubescens), les peuplements
prdcddents ont du mal  simplanter et leurs espt.ce sont concurrencdes par les lichens plus
substratohygrophiles de | Agonimion octosporae, comme Agonimia octospora, Bacidia
rubella et Biatorella monasteriensis, associds de nombreux champignons non lich@nisds
(Navicella pileata, Hysterium pulicare, H. angustatum, Sporidesmium ssp....). Alors
apparaissent des groupements qui voient leur optimum dans les vieux peuplements forestiers,
notamment les vieilles ch(Enaies vertes ou pubescerts, dont ils servent d'indicateurs d’ un
niveau avancd d’ @volution.

- Le Ramonio-Sriguletum mediterranae est une association @lective des ch(Enaies vertes
ges de I’ Gtage m@somdditerran@en poussant dansd@otopes moyennement humides, mais

faibles variations microclimatiques : cirques rocheux, canyons et fonds de vallons
encaissides. Elle est particulitrement discrite enaison de la petite taille des esptces qui la
caract@risent : Srigula zziphii, Ramonia subsphaeroides, Gyalecta liguriensis. C'est un
groupement [id un niveau de maturation Jlevd dudisement, et donc assez rare en Ardk.che
og la plupart des chEnaies ont moins de 60 ans. Ei se rencontre et | dans plusieurs
stations de Pa olive, sous une forme appauvrie surtout reprdsent@e patrigula ziziphii.

- L’Acrocordietum gemmatae est une association trt.s sciaphile et hygrophile, caractdrisde
par des esptces discrites :Acrocordia gemmata et Gyalecta truncigena. Elle colonise surtout
les troncs de vieux Quercus pubescens dans des rdgions d’ ombroclimat humide. Dans la zoe
d Gtude, cette association est trk.s frdquente danses stations trop froides et humides pour
abriter |le Ramonio-Striguletum.

- L extr(Eme base des troncs est parfois colonisdeg@ des esptces substratohygrophiles, au
thalle jaun tre : Biatora epixanthoides ou brun tre: Opegrapha corticola.

- Les peuplements  Fuscopannaria mediterranea

Dans plusieurs stations humides de la zone d @tude se rencontrent sur chEne pubescent
des peuplements hygrophiles et assez sciaphiles, de teinte grise bleutde, lide aux thalles
squamuleux de Fuscopannaria mediterranea, souvent associ@ aux thales verdtres de
Micarea prasina. Comme pour le Lobarietum pulmonariae, ces peuplements indicateurs de
continuitd forestitre sont ici assez mal ddvelopp@s rdduits leur stadeinitial.
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c¢) Peuplements bryolich@niques

Deux peuplements bryolich@niques sciaphiles ont Gt@otds :

- Le Normandino-Frullanietum dilatatae est une association caractdrisde par le thalle
squamuleux bleut@ de Normandina pulchella envahissant des plages bryophytiques og
domine | h@patique Frullania dilatata, dans des milieux humides fortes variations
microclimatiques. Comme dans toute la rdgion sous-&@venole, c'est un groupement trk.s
commun dans le secteur de Paolive.

- I’Anisomeridio-Psoroglaenetum est sans doute le groupement corticole le plus sciaphile
et a@drohygrophile rencontrde en France. De ce fait,il nest gutre courant en rdgion
m@diterrandenne, og il ne se rencontre qu la faver de conditions stationnelles
particulit rement confin@es et humides. Il est |locatment reprdsentd Paolive par la prdsence
d Anisomeridium polypori, Psoroglaena stigonemoides et Agonimia allobata. Ces espt.ces
trk.s discrites par leur petite taille se rencontren sur | @corce atdrde d®uercus pubescens,
au fond de fentes rocheuses ou d entr@es d avens saumis des courants d air trt.s humides.

2- Groupements ombrophobes

- Le Phlyctidetum argenae succkde frdguemment aux peuplements photophiles
Lecidella elaeochroma lors de la fermeture du milieu forestier. Cette association qui
caract@rise des milieux humides fortes variations microclimatiques se reconnat ais@ment
la dominance de lichens au thalle blanc farineux comme Phlyctis argena, P. agelaea et
Ochrolechia subviridis. Elle est trk.s frdgquente dans la plupart des boiserents prospectds.

- L'Opegraphetum rufescentis est un groupement trk.s sciaphile, reconnaissable aix thalles
brun rougetres d Opegrapha rufescens, qui se rencontre sur les @corces peu at@drdes
|@gt-rement en surplomb. Nous ne | avons notd que das les boisements des environs de Toul
(station n 13).

- L’Opegraphetum vermicelliferae, ici uniquement reprdsentd par Opegrapha
vermicellifera, est une association au caracttre peu mdditerrande que nous navons
rencontrd qu au fond d une profonde et humide doline du quartier Serre Haute (station n
24).
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|1- Groupementslignicoles

La flore de lichens lignicoles est surtout diversifide dans les rdgions montagnardes, et
beaucoup moins riche en rdgion m@diterrandenne e atitude. De ce fait, nous avons JtQd
surpris par le nombre assez important despkces pr@entes dans certaines stations
prospectJes.

- Sur bois peu alt@dr@ et bien Gclaird, on rencontra et | des peuplements photophiles
Trapeliopsis flexuosa.

- En milieu plus humide et ombragd, ils s enrichissend’ esptces crustacdes trt.s discrt_tes
comme Micarea prasina et Placynthiella icmal ea.

- Sur les souches et les bois alt@rds dressds ou gishau sol dans les mEmes stations, on
rencontre ponctuellement divers peuplements de Cladonia : C. chlorophaea, C. coniocrea,
C. decorticata, C. fimbriata C. parasitica, C. squamosa rappelant le Cladonietum
coniocreae, association corticole colonisant la base des troncs gds.

- Les cavitds de vieux arbres sdnescents ainsi que I&bois morts surplombants livrent
localement des groupements ombrophobes trt.s int@dresants, avec: Calicium abietinum,
Chaenotheca brunneola, Chaenotheca ferruginea, Chaenothecopsis pusilla, C. subpusilla,
Mycocalicium minutel lum.

I11- Groupementsfoliicoles

Les groupements foliicoles sont ddsormais bien conrus dans le sud de la France og ils
sont en gdn@ral rencontrds sur les feuilles et p@tes de Buxus sempervirens. Lids un
substrat  trk.s faible rdtention en eau, les lichers foliicoles ne se rencontrent que dans des
stations cumulant une forte humiditd atmosph@rique, des formations frdquentes de
brouillards et une exposition (g@ndralement nord nord-ouest) limitant | exposition directe
au rayonnement solaire. Du fait de leur d@vel oppemant extrEmement rapide sur un substrat
faible dur@e de vie (2 4 ans), ces peuplements peuvent r@dagir trk.s rapidement toute
modification de leurs stations soit en disparaissant (lors d ouvertures du milieu), soit en se

d@veloppant (lors de lafermeture du milieu ou de siccessions de plusieurs ann@es humides).

1- Groupements photophiles

- Le Fellhaneretum bouteillel est une association photophile qui se reconnat ais@ment sur

le terrain lateinte jauntre de Fellhanera bouteillei, espt.ce dominante souvent associ@de

des espt_ces de plus petite taille et de teinte terre : Fellhaneropsis myrtillicola et Bacidina
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chloroticula. Ce groupement se rencontre et | dans plusieur s stations prospectdes, dans
des ddpressions soumises de frdquents ddp ts de osde.
Dans des conditions moins humides, apparat localement une espt.ce moins exigeante en

humidit@ :Scoliciosporum sarothamni.

2- Groupements sciaphiles

- Le Porinetum hoenelianae est une association nettement sciaphile qui se ddwel oppe dans
des milieux trk.s confinds, haute humiditd atmosp@rique. Elle est composde d esptces
discrites et de petite taille : Porina hoehneliana, Porina oxneri et Srigula minor. Paolive,
elle semble trk.s localisde et a Gt notde sur liemiilles et les branchettes chlorophylliennes
de Buxus sempervirens poussant au fond de profondes fentes de lapiaz dans le secteur du
Clapas Plantin (stationsn 4 et 5) et celui de Serre Haute (stations n 24, 25, 26).
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Liste des groupements

Seuls sont citds ci-aprt.s les groupements ayant fd |’objet d’ @tudes phytosociologiques
publides. Plusieurs autres types de peuplements enore non Jtudids existent cependant
Paolive (peuplements Botryolepraria lesdainii, Caloplaca xantholyta, etc).

Verrucarietum cazzae CLAUZADE et ROUX 1975

Toninietum candidae gypsaceosum ROUX 1978

Association  Peccania coralloides et Thyrea pulvinata NOWAK 1960

Verrucarietum marmoreae (KAISER 1926) ROUX 1978

Aspicilietum calcareae DU RIETZ 1925 emend.ROUX 1978

Aspicilietum contortae (KAISER 1926) KLEMENT 1955

Placynthietum nigri (DU RIETZ 1925) KLEMENT 1955

Caloplacetum gyalolechioidis CLAUZADE et ROUX 1975

Solenopsoretum olbiensis CLAUZADE et ROUX 1975

Caloplacetum cirrochroae POELT 1952 ex. BREUER 1971

Encephal ographetum elisae BRICAUD et ROUX 1991

Dirinetum massiliensis CLAUZADE et ROUX 1975

Por pidietum crustulatae DUVIGNEAUD 1939 nom. mut.

Aspicilietum cinereae FREY 1923

Parmelietum conspersae KLEMENT 1931

Toninio-Psoretum decipientis STODIEK 1937

Cladonietum convolutae KAISER 1926

Lecanoretum horizae BARKMANN 1958 nom. mut.

Hyper physcietum adgluttinatae BARKMANN 1958 nom. mut.

Amandinetum punctatae BARKMANN 1958 nom. mut.

Physcietum ascendentis FREY et OCHSNER 1926

Parmelietum acetabuli OCHSNER 1928

Parmelietum caperatae FELF LDY 1941

Lobarietum pulmonariae FREY 1923

Peuplements Pannaria mediterranea ABBASSI MAAF et ROUX 1987

Pseudevernietum furfuraceae HILITZER 1925

Parmeliopsidetum ambiguae HILITZER 1925
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Cladonietum coniocreae DUVIGNEAU 1942

Graphidetum scriptae (HILITZER 1925) OCHSNER 1928
Ramonio-Striguletum mediterranae BRICAUD et ROUX 1994
Normandino-Frullanietum dilatatae DELZENNE et VAN HALUVYN 1975
Anisomeridio-Psoroglaenetum BRICAUD 1996

Phlyctidetum argenae OCHSNER 1926

Opegraphetum rufescentis ALMBORN 1948

Opegraphetum vermicelliferae ALMBORN 1948

Fellhaneretum bouteillel (KLEMENT) BRICAUD 1996

Porinetum hoehnelianae BRICAUD 1996
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|nt@r Et floristigue et enjeux de

conservation

|- Richesse floristique

A) RQsultats

1- R@sultats g@n@raux

La prdsente @tude a permis de recenser 355 taxonsith@niques, pour un nombre assez
moyen de sites prospectds (32 stations visitdes).

Plusieurs donn@es permettent une comparai son en teme de richesse quantitative :

- L’ensemble delaflorelich@nique fran aise est esskm@ 2400 espt_ces.

- Un transect rdalis@ par I’ Association fran aise deich@nologie en 2003 dans les monts
de Vaucluse et du Ventoux a livrd 454 lichens, rdpdis entre les Gtages
m@som@diterran@en et subalpin, donc avec une divat®d climatique de milieux plus
grandequ Paolive (B RICAUD, 2004).

- Une @tude rdcente de 111 relev@s rdalisds dans Ades du parc naturel rdgional du
Luberon livr@ 555 esptces de lichens (BRICAUD, 2006)

- Un inventaire du massif de la Sainte Baume (VAR) d@nombre plus de 400 lichens
(Roux ET GUEIDAN. 2002).

Dans un contexte plus m@diterran@en, dans les Boucks-du-Rh ne, les secteurs les plus
arides du couloir rhodanien livrent une flore lich@ique nettement moins riche en esptces,
telle en Camargue (123 esptces notdes en 2001 danda rdserve nationale (BRicAuD, 2005))
ou dansle massif de la Nerthe (151 esptces notdeen 2006, BRICAUD, 2006).

Ceci montre tout I'int@rEt de la zone d' Gtude, qie par sa grande diversitd de milieux et
de climats livre un nombre important d’ espt_ces.
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2- Exigences substratiques

En fonction de leurs exigences substratiques dominantes, les espt.ces identifides se
r@dpartissent comme suit, :

- lichens saxicoles calcicoles : 138 espt.ces (39 %de laflore) ;
- lichens saxicoles calcifuges : 31 espt.ces (8,7 %delaflore) ;
- lichensterricoles calcicoles: 25 espt.ces (7 % delaflore) ;

- lichens terricoles calcifuges: 6 espt.ces (1,7 % celaflore) ;

- lichens muscicoles : 3 espt.ces (0,85 % de laflome) ;

- lichenslignicoles : 15 espt.ces (4,23 % delaflae) ;

- lichens corticoles : 130 esptces (36,6 % de laflore) ;

- lichensfoliicoles: 6 espt.ces (1,7 % delaflore.

Peuplements saxicoles calcicoles: Cet inventaire confirme la grande diversitd des
lichens saxicoles calcicoles dans la zone d Jtude. Ceci sexplique par | abondance et la
grande varidtd des milieux calcaires rupestres, leguels montrent la plupart du temps des
peuplements structurds, trk.s varids et un nombre iportant d esptces.

Peuplements saxicoles et terricoles calcifuges: Le faible nombre de lichens saxicoles
et terricoles calcifuges est logique, au vu de la raret@ et du peu de diversitd de milieux des
stations des terrains siliceux dans le secteur de Paolive.

Peuplements terricoles calcicoles: | opposd, bien que frdquente et abondante, la
flore terricole calcicole est assez pauvre en esptaes, et la plupart de celles-ci sont banales.

Peuplements corticoles: Avec 130 esptces, la grande diversitd de la floe corticole
sexplique s | on considt.re que les milieux bois@ssont omniprdsents dans le secteur de
Paolive. Par comparaison, le massif de Fontainebleau et des Trois Pignons, qui inclut la
for(Et fran aise (25000 hectares) GtudiJe de trk smgue date et rdputPe la plus riche en lichens
@piphytes (BoIssiERE 1990), hdberge 246 taxons @piphytiques. Une pourdie des actions
dinventaire dans la rdgion de Paolive permettraitsans doute d approcher ce chiffre. Le
secteur Jtudi@d est donc tout fait favorable une biodiversitd importante de ce type de
peuplements, | image des sites les plus riches de la rdgion PACA, mieux connue que
| Ardkche. Ainsi, dans un contexte plus m@diterran@h et dans des aires d @tudes plus vastes,
169 espt_ces corticoles ont Gt ddnombr@des dans te s intdressant secteur des vallons obscurs
ni ois (sur un total de 308 lichens) (B RICAUD, 2005), 176 dans le Luberon en 2005, et 172
espkces lors de la prospection en 2003 de sites du Ventoux et des monts de Vaucluse
(BRICAUD, 2004 et 2006-1).

Peuplements muscicoles: Plus varides dans les rdgions montagnardes, lesespt.ces
muscicoles sont ici assez mal reprdsentdes (3 esptes).
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Peuplements lignicoles : bien que moins diversifide que dans les rdgionsnontagnardes,
laflore lignicole est ici assez bien reprdsentde 5 esptces), ce qui est trk.s @tonnant pour la
rdgion mdditerrandenne franaise. titre de compamison, 7 lichens lignicoles ont @@
rencontrds dans le secteur du Luberon (BriCAUD, 2006-1) et seulement une espt.ce pour le
massif de la Nerthe (Bouches-du-rh ne) (B RICAUD, 2006-2),

Peuplements foliicoles: La pr@dsence de 6 espt.ces foliicoles est assez remaguable
| int@rieur de la rdgion m@Aditerran@enne, qui ne wespond normalement pas aux exigences
@cologiques de ce type de lichens, ordinairement recontr@ds dans les rdgions sub-tropicales
ou temp@rdes humides. Ce fait est lid |a grandetmidit@ atmosph@rique qui rk.gne au fond
de refuges topographiques comme les dolines et les fentes de lapiaz. Ces conditions jointent

d importants ddp ts de rosde compensent d une faon Gtonnante la prdsence d un fort
ensoleillement et la chaleur estivale. Ces espt.ces en pleine expansion sont @galement de
bons indicateurs de la «remontde biologique» lide la fermeture des milieux et
| extension du couvert forestier.

3- Exigences photiques

En fonction de leurs exigences photiques dominantes, il est intdressant de rappeler les
prdfdrences des groupements rencontrds :

- 17 groupements hdliophiles (39,5%) ;

- 9 groupements photophiles (20,9%) ;

- 17 groupements sciaphiles (39,5%).

Les lichens h@dliophiles sont les plus nombreux, enraison de la prddominance de milieux
ouverts (garrigues, rochers, falaises) ou semi-ouverts (canop@e des milieux forestiers, taillis
peu denses, fonds de vallons peu bois@ds) parmi |esstations prospectdes.

Cette r@@partition montre cependant que la biodiverstd lich@nique ne diminue gukre lors de
la fermeture du milieu, notamment dans les secteurs peu @clair@es (fonds de vallons boisds
ou encaissds, ddpressions et fentes de lapiaz) quiconstituent souvent des biotopes d un
int@rEt majeur du point de vue de laflore lich@dnig. L apparition et | abondance des lichens
sciaphiles dans ce type de milieux est tout fait logique, au vu du caracttre ferm@ et peu
@clair@d d une partie des stations prospectdes. Ellmontre @galement | int@r(Et des lichens pour
guantifier la biodiversitd de milieux ferm@s ou olsurs tels que des gorges ou des
peuplements forestiers gds. En effet, la diffdrence de ce qui S observe lors des inventaires
phan@rogamiques, cette biodiversitd ne diminue paslors de la fermeture du milieu
(vieillissement du peuplement forestier ou encaissement du ravin), puisque apparaissent alors
de nombreuses espt_ces @lectives d ambiance sombreset humides, lesquelles composent des
groupements structur@ds, comme nous avons pu le voirplus haut.

Ces faits sont mettre en paralltle avec le peu d exploitation forestitre r@alisd dans
| ensemble du site, dont la plus grande part est laissde son @volution naturelle depuis un
nombre important d anndes. En effet, la plupart desgroupements lich@niques montrent une
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dynamique trt.s lente, incompatible avec une gestion forestit.re traditionnelle. Celle-ci
entrane des ouvertures de milieu intervalles r@dguliers et trop courts pour permettre un
dgdveloppement optimal de nombreux groupements lich@ques, qui sont alors absents ou
appauvris dans les for(Ets exploitdes.

B) Reprdsentativitd de |I’ann@e suivie et de la prpsction

Les peuplements lich@niques montrent en gdndral unéaible variabilitd interannuelle,
hormis dans le cas de modification brutales des conditions du milieu (destruction du substrat
et changements du climat local |ids des activitdshumaines ou des catastrophes
naturelles). Les r@sultats de la prospection rdai®e en 2006 apparaissent donc tout fait
reprdsentatifs de laflore du site.

|- Espt ces et communaut@sd espt ces patrimoniales

A) Esptces patrimoniales(cf. tableau n 3)

Aucune espt_ce de lichen ne b@ndficie | heure actelle | @chelle fran aise du statut
d espt_ce prot@gde ou reconnue "officiellement” d itrEt patrimonial (par exemple au moyen
d une liste rouge). Il est certain que le niveau de connaissance (souvent restreint ou rddcent)
de certains groupes de lichens et de leur @cologierend assez difficile la hidrarchisation de
leur intdrEt biologique. Toutefois, la flore lich@ue est actuellement beaucoup mieux
connue que celle de beaucoup de groupes de champignons non lich@nisds.

Dans le cadre de cette Btude, nous nous sommes doncefforcds de ddgager ce type d intdrEt
au travers de la connaissance actuelle des lichens et des peuplements qu ils constituent dans
notre pays et | Bchelle europdenne. Hormis les ept ces banales ou ubiquistes, trois niveaux
d intdr&t biologique ont donc BtJ distinguds :

- Int@r Et nationalespt cestrisrares et trk.s localisdes au niveanational et europden.

5 espt_ces rencontr@es sont dans ce cas :

Chaenothecopsis subpusilla (lichen lignicole sciaphile et ombrophobe, nouvellement
signal@ en France).

Collema italicum (lichen corticole hygrophile, sciaphile photophi le, esptce trk.s rare en
France : Ardt.che, Alpes-Maritimes, HQrault, Var).

Degelia atlantica (lichen corticole adrohygrophile et photophile, esp.ce trks rare en
France, signa@e dans la rdgion mdditerrandenne fraise dans le Gard et les Alpes
Maritimes).

Petractis crozalsii (lichen saxicole calcicole thermophile et sciaphile, jusqu pr@dsent
uniguement signal@ dans 3 stations de | HGrault).
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Verrucaria carnea (lichen saxicole calcicole photophile, nouvellement signa @ en France).

- Int@r Et r@aionabspt ces rares et tre.s localisdes au niveau rdgnal ou nationa (rdgion
m@diterrandenne fran aise), mais pouvant (Etre pongellement abondantes dans d autres
r@dgions fran aises ou europdennes.

13 espt_ces rencontrdes sont dans ce cas:

Acrocordia triseptata, Agonimia allobata, Biatorella monasteriensis, Buellia
scheideggeriana, Catapyrenium pilosellum, Collema fragile, Collema ligerinum, Leptogium
brebissonii, Micarea misella, Placocarpus schaereri, Ramonia calcicola, Ramonia
subsphaeroides, Srigula affinis.

En fonction de leur @cologie, lar@partition de cetichens est la suivante :

- Lichens saxicoles calcicoles sciaphiles lids des milieux rupestres peu Qclairds:
Acrocordia triseptata, Ramonia calcicola.

- Lichens saxicoles calcicoles photophiles sciaphiles [ids des parois calcaires en

surplomb : Buellia scheideggeriana.

- Lichen terricole calcicole h@liophile :Catapyrenium pilosellum.

- Lichens corticoles sciaphiles lids des chEnaievertes gdes : Ramonia subsphaeroides,
Srigula affinis, Biatorella monasteriensis.

- Lichen corticole sciaphile hyper hygrophile : Agonimia allobata.

- Lichens corticoles photophiles : Collema ligerinum, Leptogium brebissonii.

- Lichen lignicole sciaphile : Micarea misella.

- Lichen saxicole calcicole h@dliophile nitrophile :Placocar pus schaereri.

- Int@rEt local esptces rares au niveau ddpartemental, esptcesdcalement frdquentes
dans la rddgion mais rares ailleurs en France, et ept.ces en limite d aire ou d @cologie (par
exemple : espk.ce montagnarde en position « abyssale»).

35 espt_ces rencontr@des sont dans ce cas :

Agonimia opuntiella, Bacidina arnoldiana, Bacidina chloroticula, Biatora epixanthoides,
Catapyrenium psoromoides, Catinaria atropurpurea, Chaenotheca brunneola,
Chaenothecopsis pusilla, Cladonia decorticata, Encephalographa elisae, Eopyrenula
leucoplaca, Fuscopannaria saubinetii, Gyalecta liguriensis, Imshaugia aleurites, Koerbera
biformis, Lecanora piniperda, Leptogium massiliense, Leptogium microphylloides,
Leptogium minutissimum, Leptogium plicatile, Lobaria scrobiculata, Melaspilea urceolata,
Mycocalicium minutellum, Opegrapha vermicellifera, Parmeliopsis hyperopta, Peltigera
elisabethae, Placidiopsis custnhannii, Placynthium filiforme, Porina hoehneliana, Porina
provincialis, Psoroglaena stigonemoides, Strigula minor, Srigula zzphii, Thelopsis
rubella, Zamenhofia hibernica
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B) Groupements patrimoniaux

Une part importante de la flore lichdnique fait | djet dune connaissance
phytosociol ogique parfois approfondie. Comme il a @3 exposd plus haut, nous avons souvent
pu rapporter la v@gdtation observde des groupemeais dj ddcrits par divers auteurs, et il est
donc possible de situer une partie des « espt.ces parimoniales» sdlectionndes dans leurs
types de groupements d Dlection. Les associations suivantes nous semblent donc prdsenter
dans la zone d’ @tude un caracttre patrimonial :

Groupements saxicoles

Encephal ographetum elisae : fonds de gorges cal caires encai ssiJes.

Groupements corticoles
Lobarietum pulmonariae FREY 1923 : boisements feuillus gds en ombroclima
humide.
Anisomeridio-Psoroglaenetum BRICAUD 1996 : fonds de gorges et entr@des de cavitds
karstiques en ombroclimat humide.
Ramonio-Striguletum mediterranae BRICAUD et ROUX 1994 : chEnaie vertes gdes.
Opegraphetum vermicelliferae ALMBORN 1948 : sur troncs de divers phorophytes

dans des cavit@s karstiques ou des fonds de vallonsfrais et humides.

Groupementsfoliicoles

Fellhaneretum bouteillei (KLEMENT) BRICAUD 1996 : fonds de vallons soumis de
forts ddp ts de rosde.
Porinetum hoehnelianae BRICAUD 1996 : fonds de gorges et entrdes de cavifds

karstiques en ombroclimat humide.

C) R@partition par sites

Le tableau n 3 prdsente pour chague site le nombre d occurrences des espt.ces jugdes
remarguables un niveau ou un autre.

Ces r@sultats permettent de hi@rarchiser | int@rdees diffdrents sites prospectds, et
montrent que la plupart des sites prdsentent des eptces intdressantes (sur 32 stations,
seulement 4 ne prdsentent aucune esptce patrimoniat).

Le nombre desptces patrimoniales varie de 0 12 par station (4,71 espkces
patrimoniales en moyenne par station). Toutefois, ce chiffre dlevd est principalement du
| abondance des espt.ces d int@rCEt uniquement localpuisqu il n est que de 0,84 esptce par
station si | on ne prend en compte que les esptces d int@r(Et national ou rdgional (sur 32
stations, 14 ne pr@dsentent alors aucune esptce patimoniale de ce type).
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I11- Signification des espt.ces en tant qu indicateursde

| @tat trophique des @cosystt mes

D une faon gdndrale, les lichens montrent une grarde sensibilitd | enrichissement en
matitres azot@es de leurs milieux d @lection. De ceoint de vue, on peut ais@ment distinguer
un gradient d eutrophisation du milieu en fonction de la prdsence ou de | absence d esptces
connues comme nitrophiles ou h@minitrophiles, qui arivent souvent constituer des
groupements structur@s dans lesquels les espt.ces no rud@rales disparaissent souvent en
partie.

De tels groupements se rencontrent dans les sites prospectds, ce qui n est gukre @tonnant
compte tenu de la proximitd des activitds humaineg@ndrant ce type de pollution (activitds
agricoles en milieu rural, urbanisation et circulation automobile en milieu p@riurbain). Ce
caracttre ruddral est cependant ici beaucoup moingmarqud que ce que | on peut constater
dans | axe du couloir rhodanien et en basse Provence, par exemple.

Les espt_ces franchement nitrophiles (comme Xanthoria parietina ou Physcia ascendens)
ne sont jamais dominantes, mais les lichens h@minitophiles du genre Physconia forment
parfois des peuplements bien d@vel oppds.

V- Sensibilit@ des espt.ces par rapport aux perturhbtions

des milieux

A) Pollutions et perturbations du fonctionnement hydrologique

Nous navons pas notd de perturbation des peuplemerts lich@niques |lids ce type de
perturbation. Plusieurs stations montrent des cours d eau soit pdrenne (Chassezac), soit
temporaire (Graveyron).

Les pollutions d origine touristique, domestiques ou agricoles constatdes dans la vallJe du
Chassezac se situent trk.s en dessous du seuil qui pourrait (Etre nuisible aux groupements
lich@niques.

B) Evolution des boisements et gestion forestit.re

Nous n avons pas not@d de perturbations majeures despeuplements qui soient lides un
am@nagement forestier rdcent (coupes, reboisementsyoirie, traitements phytosanitaires).
L analyse de | @cologie des esptces jugdes patrimorales montre toutefois qu un nombre
important de celles-ci sont lides de milieux boigds, et souvent fermds (taillis gds, fond de
valons boisds). C est le cas par exemple des esptes du Ramonio-Striguletum (Biatorella
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monasteriensis, Gyalecta liguriensis, Ramonia subspharoides, Strigula zzphii). Cette
association typique des ch(Enaies vertes gdes ndcede en effet plusieurs ddcennies de
couvert forestier sombre pour pouvoir sinstaller. De la m@Eme faon, les espkces
patrimoniales du Lobarietum pulmonariae (Degelia atlantica, Lobaria scrobiculata) et du
Porinetum hoehnelianae (Porina hoehneliana et Strigula minor) sont lides ici strictement
des ch(Enai es pubescentes trt.s humides et vieillissates.

En ce qui concerne une @ventuelle exploitation foretit.re ou r@douverture intempestive
dans ces types de milieux, il apparat certain que ces travaux seraient trk.s prdjudiciables aux
esptces patrimoniales qui y sont prdsentes, soit pa disparition de leur substrat (esptces
corticoles ou foliicoles), soit par I'asst.chement @ I’atmosphtre et modification du climat
local qui r@sulte de tous travaux forestiers. Nousne pouvons donc que recommander la plus
extrEme prdcaution avant d envisager tout am@nagemedans | ensemble des parties boisdes
du site.

C) Impact possible des activitds humaines

- Am@nagement forestier :

- Espt ces remarquables corticoles lides un milieuboisd :

La plupart des esptces remarquables corticoles ndcssitent une certaine maturitd du
boisement ou une continuit@ assez longue de ces coritions pour pouvoir sinstaler, puis
former des peuplements structurds. Il apparat n@dcssaire de proscrire toute exploitation
forestitre, coupe, rdcolte ou lagage intempestif | int@rieur des stations qui les abritent. Au
contraire, il est intdressant de laisser vieillir lensemble des peuplements, notamment les lots
de chCEnaie verte ou pubescente gdes ou situdes dandes lieux particulitrement humides.
Ces vieux boisements montrent dgj a et | plusieu rs espt.ces indicatrices de longue
continuit? biologique, et de nouveaux lichens int@essants sont susceptibles de sy installer
ou y (Etre ddtectds. Les vieux arbres souvent diffoes sont un milieu d @lection pour
certaines espt.ces rares, et ils doivent (Etres prdseds, de mEme que tous les bois morts sur
pied ou tomb@s au sol.

- Espt ces remarquables saxicoles lides un milieuencaissd :

Il sagit d espt.ceslides un substrat rocheux situ@ dans un milieu ombragd et confin@d de
parois ou de fentes de lapiaz trks encaissdes Encephalographetum elisae, Acrocordia
triseptata, Encephal ographa elisae, Solenosporetum olbiensis, Porina provincialis, Petractis
crozalsii). Ces milieux peu m@canisables sont relativement pra@gds de | exploitation
forestitre.
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- Espt.cesfoliicoles:

Cetypedelichensest lid des conditions @col oghues extrEmement fragiles, notamment
d importants ddp ts de rosde, et sont lids des coditions topographiques et adrologiques
particulitres.

Toute modification du milieu modifiant ces conditions mettent en danger ces
peuplements.

- Fr@quentation du public

- Promenade et randonn@e :

Le niveau de frdquentation actuel de nombreux sitesest actuellement important, mais ne
gdntre en g@ndral pas un risque direct pour les pplements lich@niques tant qu il sagit de
frdquentation pidtonne. La circulation des vdhicuse moteur en dehors des chemins est par
contre proscrire dans tous les milieux ouverts, n otamment sur les dalles rocheuses comme
celles du secteur du Graveyron. Le ddbroussaillemert de nouveaux sentiers est @galement
proscrire totalement dans les secteurs de profondes fentes de lapiaz, og certaines espt.ces
patrimoniales notdes dans la strate arbustive ne smt prdsentes qu en trk.s petite quantit@
(Agonimia allobata, Srigula minor ).

- Escalade :

Le d@veloppement anarchique de | escalade est prdocupant et survelller. || g@ntre en
effet une menace directe pour de nombreux types de peuplements, notamment les
groupements lichens squamuleux et gdlatineux frdgents sur la plupart des parois, qui font
| objet d une @rosion directe du fait du passage des grimpeurs. Dans certains cas, nous avons
pu constater que les blocs et |a base des parois de falaise sont totalement ddbroussaill@s et
que tous les peuplements saxicoles peuvent (Etre diectement ddtruits |a brosse m@tallique
par les @quipeurs de voies, pour livrer un support« propre » aux adeptes de cette activit@.
Face ces menaces, il faut rappeler que les bases de parois sont potentiellement les milieux
les plus fragiles, et qu elles hdbergent et | d es espkces patrimoniales de grande valeur
(Buellia scheidegerriana, Porina provincialis ). Parmi celles-ci, des espt.ces endolithiques
comme Acrocordia triseptata, Encephalographa elisae ou Petractis crozalsii comptent
parmi les lichens la dynamique la plus lente (plus d un sit.cle est ndcessaire pour permettre
leur installation). Nous ne pouvons donc que recommander une mellleure vigilance face
cet enjeu.

32



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

Per spectives

Cette @tude a permis de mettre en @vidence la grand richesse biologique et @cologique
des sites prospectds, notamment en milieu forestier dont | intdr(E biologique est mis en
@vidence par la prdsence de nombreuses espkces pamoniades. Des besoins
d approfondissement et des perspectives d @tudes campl@mentaires apparaissent dks
prdsent dans le domaine de la flore lich@nique ardéhoise, ains que dans celui de | @cologie
deslichens prdsents Paolive.

- Compl@mentsd inventaires des sites @tudids

L Gtude rdaisde est assez exhaustive, mais ne comene quun nombre restreint de
stations, dans une rdgion qui prdsente un @norme pentiel de nouvelles ddcouvertes. 1l est
donc certain qu un compl@ment de prospections permetrait d augmenter sensiblement le
nombre d espt.ces rdcol tdes.

- Recherches cibl@es

Plusieurs espt.ces tre.s rares et dint@dr@E& nationant Gt@ ddcouvertesChaenothecopsis
subpusilla, Collema italicum, Degelia atlantica, Petractis crozalsii, Verrucaria carnea.
| exception de Collema italicum, qui est locaement assez abondant, elles sont souvent
limitdes quelques thalles dans leurs stations et m@riteraient une prospection cibl@e pour les
retrouver ailleurs dansle site de Paolive.

La prdsence d une flore lignicole riche est une cuiositd pour la rdgion mdditerrandenne
fran aise, et m@riterait une Gtude plus compltte, atamment sous | angle sociologique.

- Suivi du site

La menace prdsentde par le d@veloppement anarchiquee | escalade m@riterait d Etre
prdcisde par un diagnostic comparatif entre les rdeers indemnes et ceux touchds par cette
pratique, ains qu en affinant la r@partition des espt.ces patrimoniales susceptibles d Etre
atdrJes.

33



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

Bibliographie

ABBASSI MAAF L. et Roux C., 1984 Champignons lich@nisds et lich@nicoles de la France
m@ridionale : espt.ces nouvelles ou int@ressantedull. Soc. linn. Provence, 35 : 195
200.

ABBASSI MAAF L. et Roux C., 1987 Les peuplements lich@niques corticoles de la chEnaie
verte: Btude compar@e de la gardiole de Rians et dé le de Port Cros (Var). Bull.
Soc. linn. Provence, 38 : 189 245.

BARKMAN J.J., 1958. Phytosociology and ecology of cryptogami ¢ epiphytes. Assen, 628 p.
+ 29 tab. h.t.

BAUVET C., 2005. Leslichens du ddpartement de | Ardkche. Bull. Soc. linn. Provence, 56 :
161-200

Boissiere J. C., 1990. Leslichens saxicoles et terricoles  de lafor@&t de FontainebleauBull.
Soc. bot. Fr., Lettres bot., 137(2 3) : 175 195.

BrRicauD O., 1996. Les peuplements lich@niques corticoles sciaphiles ¢ foliicoles
mdditerrandens de la France mdridional &htse de doctorat en Sciences, Univ. Aix
Marseillelll, 325 p.

BricAuUD O., 1999. Les peuplements lichdniques saxicoles du parc naturel r@dgiona du
Luberon. Courrier scientifique du parc naturel r@dgional duLuberon, 3: 74-87.

BRricAuUD O., 2000. Les peuplements lich@niques du parc natu rel rdgional du Luberon.Bull.
Soc. linn. Provence, 51 : 121-144.

BricAuD O., 2004. Aper u de la v@dgditation lich@nique de quelques stations du Ventoux et
de monts de Vaucluse (Vaucluse). Bulletin de | Association franaise de
lich@dnologievol 29-2 : 23-74.

BricauD O., 2005. Inventaire de la vidg@tation lich@nique des vallorgbscurs de Nice et de
Saint Blaise. Etude CEEP/CANCA, 32p.

BricauD O., 2005. Lav@gditation lichdnique de la rdserviaturelle de Camargue. Bulletin
del Association fran aise de lich@nologie, vol 30-1 : 29-45.

BricauD O., 2006-1.  Aper u de la vidgditation lich@nique de quelques stabns du Parc
naturel rdgional du Luberon (Vaucluse) Etude AFL/PNRL, 43 p. + 4 tab. + 11 fig.

BricauD O., 2006-2. Analyse de | impact sur les lichens de | @mission accidentelle
d hydrocarbures du 07/08/2006 sur les milieux natur els (La Mkde, Chateauneuf-les-
Martigues, 13). Rapport Ecomed/Total 32p. + 4 tab.

BricauD O. et Roux C. ,1991. L Encephalographetum elisae Bricaud et Roux ass. nov.,
une association lich@nique saxicole-calcicole, scighile. Bull. Soc. linn. Provence,
42 : 79-90.

BrRicauD O. et Roux C., 1994. Deux associations lich@niques corticoles nouvelles,
m@som@diterrandennes, sciaphiles : IBamonio Striguletum mediterraneae Bricaud
et Roux ass. nov. et le Sriguletum affinis Bricaud et Roux ass. nov. Lichenologist,
26(1) : 113 134.

34



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

CLAuzADE G. et Roux C., 1975. tude @cologique et phytosociologique de la vdgditation
lich@dnique des roches calcaires non at@rdes danset rdgions mdditerrandenne et
subm@diterran@enne du sud est de la France.Bull. Mus. Hist. nat. Marseille, 35 :
153 208.

CLAUZADE G. et Roux C., 1985. Likenoj de Okcidenta Europo. llustrita determinlibro.
Royan, SB.C.O. @dit. (Bull. Soc. bot. Centre Ouest, n spdc. 7), 893 + 2 p.

CLAUZADE G. et Roux C., 1987. Likenoj de Okcidenta Europo. Suplemento 2a. Bull. Soc.
bot. Centre Ouest, s@r. nouv.,18 : 177 214.

CLAUZADE G. et Roux C., 1989. Likenoj de Okcidenta Europo. Suplemento  3a. Bull. Soc.
linn. Provence, 40 : 73 110.

JAMES P. W., HAWKSWORTH D. L. et ROSE F., 1977. Lichen communities in the British
Isles. In Lichen Ecology (Seaward M. R. D. eds) : 293-413. London: Academic
Press.

KALB K., 1970. Flechtengesellschaften des vorderen tztaler Alpen. Dissertationes
botanicae, 9: 1-118.

KLEMENT 0.,1955. Prodromus der mitteleurop ischen Flechten gesellschaften. Feddes
R@pertorium,135 : 5-194.

MENARD T., 1997. Etude phytosociologique et @cologique des peuplemerts lich@niques
saxicoles calcifuges du sud-est de la France. Thtse de doctorat en sciences.
Universit@d de droit, d @conomie et des Sciences d Ax-Marseillelll. 249 p.

NiMISP. L., 1993. Thelichensof Italy . Monografial2, Mus. region. Sci. nat. Torino @dit.

OCHSNER F., 1934 tudes sur quelques associations @piphyte s du Languedoc. Rev. bryol.
lich@nol, 7(1-2) : 74-104.

OzeNDA P. et CLAUZADE G., 1970. Leslichens. tude biologique et floreillustr@e. Masson
@dit., Paris, 801 p.

Purvis O. W., CoppPINS B. J., HAWKSWORTH D. L., P. W. JAMES et MOORE D. M., 1992.
The lichen flora of Great Britain and Ireland. Natural History Museum Publications
et British Lichen Society @dit, London, 710 p.

Roux C., 1976. Champignons lich@nis@s ou lich@nicoles intdressants pour la flore fran aise
m@ridionale.Bull. Mus. Hist. nat. Marseille, 36: 19-27.

Roux C., 1978. Compl@ment | @tude Dcologique et phyto sociologique des peuplements
lich@niques saxicoles calcicoles du SE de la France. Bull. Mus. Hist. nat. Marseille,
38: 65 185.

Roux C . et GUEIDAN C., 2002. Flore et vidg@tation des lichens et chanpignons lich@nicoles
non lich@nisds du massif de la Sainte-Baume (Var, Rovence, France). Bull. Soc. linn.
Provence, 53 : 123 150.

WIRTH V., 1995. Flechtenflora. Bestimmung und kologisc he Kennzeichnung der Flechten
S dwestdeutschlands und angrezender Gebiete. E. Ulmer @dit, Stuttgart, 2° @d.
r@visde et compl Gtde, 661 p.

35



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

ANNEXES

36



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

LISTE DES ANNEXES

Plan de localisation des stations

Cartes par secteur :
- Clapas Plantin nord-ouest
- laCorniche
- Toul
- laPadelle
- Graveyron
- Endieu
- Montchamp
- Serre Haute
- Baume des Barre
-Baume Escure et plan d eau des Borels

-Tableau n 1 : description des stations prospectdes
- Tableau n 2 : inventaire des espt.ces
- Tableau n 3 : espt.ces patrimoniales

- Tableau n 4 : associations et groupements rencon trds

37



Association fran aise de lich@dnologie Aper udel av@gdtation lich@nique du bois de Paolive (Ardteh

Plan delocalisation des stations
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(#) Stations prospectées N .
) 20 m ] Secteur : Clapas Plantin nord-ouest
— = Parcours de prospection
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(®) Stations prospectées N
i 40m Secteur : la Corniche
— = Parcours de prospection
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